
Une	femme	indépendante	:	Marie	Chartier	1879	-	1921	

	
	
Mère	de	René	Dieppedalle,	Marie	Chartier	naît	en	1879	à	Angers.	
	
Son	Père,	Charles	Chartier,	exerce	la	profession	de	Charretier	(conducteur	de	charrettes).		L’origine	de	ce	nom	
pouvait	à	la	fois	vouloir	dire	«	Conducteur	de	charrette	»	ou	«	conducteur	de	charrue	».	
	
Charles	est	tué	d’un	coup	de	pied	de	cheval	au	travail.	La	Mère	de	Marie	Chartier	:	Marie	Bûcher,	fille	
d’agriculteurs,		reste	donc	une	jeune	veuve	avec	deux	filles	sur	les	bras.	Afin	de	pouvoir	travailler	pour	vivre,	
Marie	Bûcher	place	sa	fille	Marie	chez	un	couple	d’amis	(M.	et	Mme	Bernard).	M.	Bernard	est	ébéniste.	Marie	C.	
se	retrouve	en	pension	chez	les	Sœurs	Augustines	d’Angers,	la	semaine.	
	
Puis	les	époux	Bernard	montent	à	Paris	pour	trouver	du	travail	dans	le	bois.	Marie	Chartier	les	suit.	
	
M.	Bernard	dirige	à	Paris	un	service	de	création	de	meubles	(rue	de	la	Boëtie),	jusqu’en	1914.	
	
COMPTABLE	
	
Marie	Chartier,	après	son	Brevet,	apprendra	la	comptabilité	et	travaillera	dans	une	entreprise,	de	manière	à	être	
autonome	financièrement.	Cependant,	à	l’époque,	l’autonomie	connaît	quelques	limites.	Entre	21	ans	(la	



majorité)	et	25	ans,	les	filles	ne	sont	autorisées	à	se	marier	qu’avec	l’autorisation	des	Parents.	Agée	de	22	ans,	
Marie	connaît	Lucien	Dieppedalle,	VRP	en	vins	et	spiritueux.	Grand	Amour.	Marie	Bûcher,	qui	ne	voit	sa	fille	que	
durant	les	vacances,	s’oppose	à	ce	mariage.	
	
Marie	Chartier	engage,	alors,	une	procédure	judiciaire	et	gagne.	
	
	
Le	mariage	se	déroule	le	20	juin	1903	à	Rueil-Malmaison.	Le	ménage	s’installe	rue	de	Lancry	à	Paris,	puis	Place	de	
la	République	ou	naît	René,	9	mois	plus	tard.	
	
CHRÉTIENNE	
	
La	«	sympathique	Belle-Mère	»	Marie	Bûcher	se	rapproche	de	ses	enfants.	
	
Marie	Chartier	est	très	pieuse.	Chaque	année,	elle	se	rend	en	Pèlerinage	à	Paris,	à	l’église	N.D.	de	Lourdes,	dans	le	
20°	arrondissement,	pour	prier	et	déposer	un	bouquet	de	lilas.		
La	guerre	de	1914	arrive.	Lucien,	son	mari,	antimilitariste,	est	contraint	de	partir	au	front.	Sa	première	permission	
lui	permettra	de	venir	voir	sa	femme	et	son	fils,	18	mois	après.	Lucien,	après	la	guerre	retrouvera	un	métier	de	
représentant	en	chocolats.	(Chocolats	Vinay).	Mais	sa	profession	itinérante	l’amène	à	être	souvent	absent	du	
domicile.	Le	couple	et	René	en	souffrent.	
	
Et	Marie	Chartier	traversera	les	épreuves	de	la	guerre,	des	privations	et	de	la	maladie,	pour	s’éteindre	à	l’hôpital	
en	1921.	A	l’âge	de	42	ans.	(1).	René	Dieppedalle	parle	d’une	maladie	féminine	qui	l’a	emportée.	Sans	précision.	
	
René	décrit,	dans	ses	mémoires,	«	Sa	bonté,	sa	douceur	et	la	grande	Chrétienne	que	cachait	sa	simplicité	».	
	
(1)	En	1900,	la	moyenne	d’âge	des	français	se	situait	à	40	ans.	En	2002	elle	approche	les	80	ans.	
	
Guy		Dieppedalle	


